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Douille de fixation pour l’assemblage de structures 

et fixation associée

La présente invention concerne une douille de fixation pour l’assemblage d’au 

moins deux structures préalablement percées, ladite douille s’étendant selon un axe 

principal entre une première et une deuxième extrémités ouvertes, ladite douille 

comprenant un corps sensiblement cylindrique et une tête élargie, ladite tête élargie 

comprenant des premières surfaces de montage aptes à s’assembler à un premier 

élément d’installation et à bloquer en rotation ledit premier élément d’installation autour de 

l’axe principal.

L’invention s’applique particulièrement aux fixations temporaires de type agrafes 

d’épinglage.

Dans l’industrie aéronautique, avant de réaliser l’assemblage définitif de deux 

éléments de structure, il est connu de procéder à un assemblage provisoire desdits 

éléments au moyen de fixations temporaires insérées dans des trous traversants. De 

telles fixations temporaires sont notamment décrites dans le document EP2247862.

Au cours du montage desdites fixations temporaires, un premier outil de montage 

bloque la douille en rotation dans le trou traversant tandis qu’un deuxième outil entraîne 

en rotation une vis disposée dans la douille. Ladite douille doit donc être bloquée 

solidement pendant le vissage, sous peine d’être elle-même entraînée en rotation.

Par ailleurs, dans le cas d’un montage des fixations temporaires réalisé par un 

automate, la fixation doit pouvoir être saisie et déplacée facilement par ledit automate.

Enfin, la fixation doit pouvoir être retirée complètement des trous traversants par 

un automate, même en présence de mastic disposé préalablement dans le trou, ayant 

potentiellement commencé à polymériser.

Les fixations temporaires du document EP2247862 présentent notamment des 

encoches en croix ménagées dans la tête de douille. Ces encoches peuvent être à 

l’origine d’un blocage insuffisant de la douille, notamment lorsqu’un couple important est 

exercé sur la vis. Par ailleurs, de telles encoches ne permettent pas à elles seules une 

préhension suffisante de la fixation par un automate, ce qui implique de munir ledit 

automate de moyens de préhension supplémentaires.

La présente invention a pour but de remédier à ces inconvénients. A cet effet, 

l’invention a pour objet une douille de fixation du type précité, comportant une première 

empreinte sensiblement cylindrique s’étendant selon l’axe principal depuis la première 

extrémité, ladite première empreinte aboutissant à un épaulement plan sensiblement 

perpendiculaire audit axe principal, la première empreinte et l’épaulement plan étant reçus
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à l’intérieur de la tête élargie, les premières surfaces de montage étant formées par une 

surface interne de la première empreinte.

Suivant un aspect avantageux de l’invention, la douille de fixation est telle que les 

premières surfaces de montage comprennent des méplats formés radialement en saillie 

ou en creux par rapport à une surface interne cylindrique de la première empreinte.

L’invention se rapporte en outre à une fixation pour l’assemblage d’au moins deux 

structures préalablement percées, comprenant une douille telle que décrite ci-dessus et 

un élément allongé, mobile à l’intérieur de la douille, ledit élément allongé comprenant 

une tige sensiblement cylindrique et une tête disposée à une première extrémité de ladite 

tige, ladite tête de l’élément allongé comprenant une deuxième empreinte sensiblement 

cylindrique s’étendant selon l’axe principal, ladite deuxième empreinte comprenant des 

deuxièmes surfaces de montage aptes à s’assembler à un deuxième élément 

d’installation et à solidariser en rotation l’élément allongé et ledit deuxième élément 

d’installation autour de l’axe principal.

Suivant d’autres aspects avantageux de l’invention, la fixation comporte l’une ou 

plusieurs des caractéristiques suivantes, prises isolément ou suivant toutes les 

combinaisons techniquement possibles :

- la douille comporte un anneau interne de guidage axial de la tige de l’élément 

allongé, ledit anneau s’étendant radialement à partir d’une surface interne du corps ;

- la tige de l’élément allongé est pourvue d’un filetage ;

- la fixation comporte en outre un élément d’accrochage comprenant : une base 

apte à coulisser dans la douille selon l’axe principal, ladite base comprenant une 

ouverture centrale ; et des pattes reliées à ladite base autour de l’ouverture centrale, 

lesdites pattes s’étendant à travers la deuxième extrémité ouverte de la douille, chaque 

patte comprenant un bec d’accrochage ; l’élément allongé étant mobile selon l’axe 

principal dans l’ouverture centrale de la base, de sorte à déplacer radialement les pattes 

entre une position rétractée et une position déployée ;

- l’ouverture centrale de la base est pourvue d’un taraudage complémentaire du 

filetage de la tige de l’élément allongé ;

- une seconde extrémité de l’élément allongé comporte un ergot s’étendant selon 

l’axe principal depuis la tige, ledit ergot ayant une dimension transversale inférieure à une 

dimension transversale de la tige, la fixation comprenant en outre une bague assemblée 

audit ergot, ladite bague formant une butée axiale par rapport à la base de l’élément 

d’accrochage ;

- la bague comporte une première et une seconde portions sensiblement 

cylindriques, alignées axialement, lesdites première et seconde portions ayant
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respectivement un diamètre externe inférieur et supérieur à un diamètre minimal de 

l’ouverture centrale de la base, une jonction entre lesdites première et seconde portions 

formant la butée axiale.

L’invention se rapporte en outre à un nez de pose pour l’assemblage d’une fixation 

telle que décrite ci-dessus avec au moins deux structures préalablement percées, ledit 

nez de pose comportant : un premier élément d’installation de forme tubulaire, ledit 

premier élément d’installation présentant une partie frontale apte à s’emmancher dans la 

première empreinte de la tête élargie de la douille, ledit premier élément d’installation 

étant configuré pour s’assembler aux premières surfaces de montage de la tête élargie de 

sorte à bloquer la douille en rotation autour de l’axe principal, et un deuxième élément 

d’installation disposé à l’intérieur du premier élément d’installation, ledit deuxième élément 

d’installation comprenant une pointe configurée pour s’emmancher dans la deuxième 

empreinte de la tête de l’élément et pour s’assembler aux deuxièmes surfaces de 

montage, le deuxième élément d’installation étant apte à exercer un couple de torsion sur 

ledit élément allongé.

Suivant un aspect avantageux de l’invention, le nez de pose comporte l’une ou 

plusieurs des caractéristiques suivantes, prises isolément ou suivant toutes les 

combinaisons techniquement possibles :

- le nez de pose comprend en outre un élément de blocage tubulaire mobile en 

rotation à l’intérieur du premier élément d’installation, le deuxième élément d’installation 

étant disposé à l’intérieur dudit élément de blocage, une extrémité axiale dudit élément de 

blocage présentant une collerette s’étendant radialement vers l’extérieur, la partie frontale 

du premier élément d’installation et la collerette présentent respectivement une première 

et une deuxième surfaces radiales de section identique, le nez de pose étant tel que, 

dans une première configuration dite d’installation, lesdites première et deuxième 

surfaces radiales sont alignées axialement, ladite collerette étant ainsi apte à 

s’emmancher dans la première empreinte de la tête élargie de la douille, de sorte à venir 

en appui axial d’une part contre l’épaulement plan de la douille et d’autre part contre la 

partie frontale du premier élément d’installation ;

- les première et deuxième surfaces radiales sont configurées de sorte que, dans 

une deuxième configuration dite de verrouillage, une portion de la deuxième surface 

radiale forme une saillie externe par rapport à la première surface radiale.

L’invention se rapporte en outre à un ensemble pour l’installation d’une fixation, 

ledit ensemble comprenant une fixation telle que décrite ci-dessus et un nez de pose tel 

que décrit ci-dessus.
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Suivant un aspect avantageux de l’invention, ladite fixation et ledit nez de pose 

sont configurés de sorte que, dans la deuxième configuration de verrouillage, la collerette 

est apte à être bloquée axialement entre l’épaulement plan et les premières surfaces de 

montage de la douille.

L’invention sera mieux comprise à la lecture de la description qui va suivre, 

donnée uniquement à titre d’exemple non limitatif et faite en se référant aux dessins sur 

lesquels :

- la figure 1 est une vue coupe d’une douille selon un premier mode de 

réalisation de l’invention ;

- les figures 2 et 3 sont des vues, respectivement latérale et en coupe, d’une 

fixation comprenant la douille de la figure 1 ;

- la figure 4 est une vue en perspective, en coupe, d’une fixation comprenant la 

douille selon un deuxième mode de réalisation de l’invention ; et

- la figure 5 est une vue de détail, latérale, d’un ensemble d’installation 

comprenant la fixation de la figure 4 et un nez de pose selon un premier mode 

de réalisation de l’invention ;

- la figure 6 est une vue en coupe du nez de pose de la figure 5 ;

- la figure 7 est un vue de détail du nez de pose des figures 5 et 6 ;

- les figures 8 et 9 sont des vues de détail en perspective du nez de pose des

figures 5 à 7, respectivement dans une première et une deuxième

configurations ; et

- la figure 10 est une vue en coupe d’un nez de pose selon un deuxième mode 

de réalisation de l’invention.

Les figures 2 et 3 représentent une fixation 10 selon un premier mode de 

réalisation de l’invention, comprenant une douille de fixation 12 selon un premier mode de 

réalisation de l’invention. La douille 12 est représentée seule à la figure 1.

La figure 4 représente une fixation 110 comprenant une douille de fixation 112 

selon un deuxième mode de réalisation de l’invention.

Dans la description qui suit, les fixations 10 et 110 ainsi que les douilles 12 et 112 

seront décrites simultanément, les éléments communs étant désignés par les mêmes 

numéros de référence.

Dans les modes de réalisation représentés, la fixation 10, 110 est une attache 

amovible, destinée à l’assemblage temporaire de deux structures (non représentées) 

préalablement percées. En variante, la douille 12, 112 est incorporée à un autre type de 

fixation, par exemple une fixation permanente.
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La fixation 10, 110 s’étend selon un axe principal 14 définissant une direction 

axiale, et comporte : la douille 12, 112 ; un élément allongé 16 ; un élément d’accrochage 

18, une bague d’assemblage 20 et une rondelle d’appui 22.

La douille 12, 112 a une forme sensiblement tubulaire, s’étendant selon l’axe 

principal entre une première 30 et une deuxième 32 extrémités ouvertes. La douille 12, 

112 comprend un corps 34 et une tête élargie 35.

Le corps 34 comporte une surface externe 36 et une surface interne 37, 

sensiblement cylindriques. La surface externe 36 est cylindrique de révolution. La surface 

interne 37 présente une forme anti-rotation. Ladite surface interne est de préférence 

formée de pans et présente par exemple une section hexagonale ou octogonale.

Dans les modes de réalisation représentés, la tête élargie 35 présente une surface 

externe tronconique 38 destinée à prendre place dans une fraisure de l’une des structures 

à assembler. La tête élargie 35 présente également une surface plane, sensiblement 

perpendiculaire à l’axe principal 14 et formant la première extrémité 30 de la douille 12, 

112.

La tête élargie 35 comporte une première empreinte 40 sensiblement cylindrique, 

s’étendant selon l’axe principal 14 depuis la première extrémité 30. Dans les modes de 

réalisation représentés, la première empreinte 40 comporte notamment une surface 

interne 42 cylindrique de révolution.

La première empreinte 40 aboutit axialement à un premier épaulement 44, reçu à 

l’intérieur de la tête élargie 35. Le premier épaulement 44 est plan et sensiblement 

perpendiculaire à l’axe principal 14. Dans les modes de réalisation représentés, le premier 

épaulement 44 a une forme annulaire.

La première empreinte 40 présente notamment une profondeur 45 selon l’axe 

principal 14, entre la première extrémité 30 de la douille 12, 112 et le premier épaulement 

44.

La tête élargie 35 comporte en outre des premières surfaces de montage 46 aptes 

à bloquer l’empreinte 40 en rotation autour de l’axe principal. Lesdites premières surfaces 

de montage 46 présentent une forme anti-rotation et sont de préférence formées de 

méplats, disposés selon des plans s’étendant axialement. Les méplats 46 s’étendent à 

partir de la première extrémité 30 de la douille 12, 112 mais n’atteignent pas le premier 

épaulement 44.

Dans les modes de réalisation représentés, les méplats 46 sont en saillie radiale 

par rapport à la surface interne cylindrique 42, de sorte qu’un diamètre passant par les 

centres des méplats 46 est inférieur au plus grand diamètre du premier épaulement 44. 

En variante, les méplats sont formés en creux par rapport à ladite surface interne.
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La première empreinte 40 est prolongée axialement par une gorge circulaire 50, 

ladite gorge ayant un diamètre inférieur au diamètre de la surface interne cylindrique 42. 

La gorge 50 aboutit axialement à un deuxième épaulement 52 plan, sensiblement 

perpendiculaire à l’axe principal 14. La gorge 50 et l’épaulement 52 sont notamment aptes 

à recevoir la rondelle 22.

Comme visible sur les figures 1 et 2, l’épaulement 52 de la douille 12 débouche 

radialement sur la surface interne 37 du corps 34. En revanche, comme visible sur les 

figures 4 et 6, l’épaulement 52 de la douille 112 est prolongé radialement par un anneau 

54 en saillie par rapport à ladite surface interne 37. L’anneau 54 comporte un orifice 

circulaire 56, disposé selon l’axe principal 14.

La deuxième extrémité 32 de la douille 12, 112 comporte une collerette de 

sertissage 58. Sur les figures 1 à 6, la collerette de sertissage 58 est représentée avant 

déformation.

L’élément allongé 16 s’étend selon l’axe principal 14 entre une première 60 et une 

deuxième 62 extrémités. L’élément allongé 16 comprend une tige 64 sensiblement 

cylindrique, ainsi qu’une tête 66 et un ergot 68 disposés respectivement à la première 60 

et à la deuxième 62 extrémités dudit élément allongé.

Dans les modes de réalisation représentés, la tige 64 est une tige filetée. Un 

diamètre maximal de la tige 64 est inférieur à une dimension transversale minimale de la 

surface interne 37 du corps 34, permettant une mobilité de l’élément allongé 16 à 

l’intérieur de la douille 12, 112.

Dans le cas de la douille 112, le diamètre maximal de la tige 64 est sensiblement 

égal au diamètre de l’orifice circulaire 56 de l’anneau 54, ledit anneau assurant un 

guidage axial de l’élément allongé 16.

La tête 66 de l’élément allongé 16 a une forme cylindrique en saillie radiale par 

rapport à la tige 64. La tête 66 présente une extrémité plane, sensiblement 

perpendiculaire à l’axe principal 14 et formant la première extrémité 60 de l’élément 

allongé.

La tête 66 de l’élément allongé 16 comporte une deuxième empreinte 70 

sensiblement cylindrique, s’étendant selon l’axe principal 14 depuis ladite première 

extrémité 60. La deuxième empreinte 70 forme des deuxièmes surfaces de montage 

aptes à s’assembler à un outil d’installation afin que ledit outil entraîne en rotation 

l’élément allongé 16.

La deuxième empreinte 70 est par exemple une empreinte multilobée, telle que 

décrite dans le document EP2458232 au nom de la Demanderesse.
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diamètre dudit ergot est inférieur à un diamètre minimal de la tige 64.

L’ergot 68 comporte une collerette de sertissage 72 formant la deuxième extrémité 

62 de l’élément allongé. Sur les figures 3 et 4, la collerette de sertissage 72 est 

représentée avant déformation.

L’élément d’accrochage 18 comprend une base 80 et au moins deux pattes 82 

reliées à ladite base 80. Dans les modes de réalisation représentés, l’élément 

d’accrochage 18 comprend quatre pattes 82 identiques.

La base 80 de l’élément d’accrochage 18 a une forme sensiblement cylindrique et 

comporte une surface externe 84 de forme complémentaire de la surface interne 37 du 

corps 34. La base 80 est ainsi apte à coulisser dans la douille 12, 112 selon l’axe principal 

14, tout en étant bloquée en rotation dans ladite douille.

La base 80 comprend une ouverture centrale 86 disposée selon l’axe principal 14. 

L’ouverture centrale 86 est pourvue d’un taraudage complémentaire du filetage de la tige 

64 de l’élément allongé 16.

Les pattes 82 sont disposées autour de l’ouverture centrale 86 et s’étendent 

axialement à partir de la base 80, à travers la deuxième extrémité ouverte 32 de la douille 

12, 112. Une extrémité de chaque patte 82 est formée par un bec d’accrochage 88.

Les pattes 82 et/ou leur jonction avec la base 80 présentent une certaine 

élasticité. Plus précisément, les pattes 82 sont déplaçables par rapport à l’axe principal 14 

entre une position rétractée, dans laquelle les becs d’accrochage 88 sont au contact les 

uns des autres, et une position déployée, dans laquelle lesdits becs d’accrochage 88 sont 

écartés radialement les uns des autres.

Les figures 2, 3 et 4 montrent la fixation 10, 110 en position rétractée ; la figure 5 

montre la fixation 110 en position déployée.

Dans la position rétractée et dans la position déployée, un diamètre maximal au 

niveau des becs d’accrochage 88 est respectivement inférieur et supérieur à un diamètre 

de la surface externe 36 du corps 34 de la douille 12, 112.

La bague d’assemblage 20 est assemblée à l’ergot 68 de l’élément allongé 16 et à 

l’ouverture centrale 86 de la base 80 de l’élément d’accrochage 18 ; la bague 

d’assemblage 20 assemble ainsi l’élément allongé 16 et l’élément d’accrochage 18.

Plus précisément, la bague d’assemblage 20 est fixe axialement par rapport à 

l’ergot, étant bloquée de part et d’autre par la tige 64 et par la collerette de sertissage 72. 

Ladite collerette est pliée radialement vers l’extérieur après déformation.
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D’autre part, la bague d’assemblage 20 comporte une première 90 et une seconde 

92 portions alignées axialement. Chacune des première 90 et seconde 92 portions a une 

surface externe cylindrique de révolution.

La première portion 90, disposée du côté de la tige 64, présente un diamètre 

externe inférieur ou égal à un diamètre minimal de l’ouverture centrale 86 de la base 80. 

Dans une configuration dite de débrayage de la fixation 10, 110, telle que représentée sur 

les figures 3 et 4, ladite première portion 90 est insérée dans ladite ouverture centrale 68.

La seconde portion 92, disposée du côté de la collerette de sertissage 72, 

présente au contraire un diamètre externe supérieur au diamètre minimal de l’ouverture 

centrale 86. Ainsi, une jonction entre les première 90 et seconde 92 portions forme une 

butée axiale par rapport à la base 80, empêchant une désolidarisation de l’élément 

allongé 16 et de l’élément d’accrochage 18 en configuration de débrayage.

La figure 5 montre un ensemble 200 pour l’installation de la fixation 10, 110 afin 

d’assembler deux structures préalablement percées. L’ensemble 200 comprend au moins 

une fixation 10, 110, ainsi qu’un nez de pose 202 selon un premier mode de réalisation. 

Le nez de pose 202 seul est représenté aux figures 6 à 9.

La figure 10 représente en coupe un nez de pose 302 selon un deuxième mode de 

réalisation. Chacun des nez de pose 202, 302 est apte à être utilisé pour une installation 

de la fixation 10, 110. Dans la description qui suit, les nez de pose 202 et 302 seront 

décrits simultanément, les éléments communs étant désignés par les mêmes numéros de 

référence.

Le nez de pose 202, 302 comprend notamment un premier 204, 304 et un 

deuxième 206 éléments d’installation, ainsi qu’un corps 208, 308 apte à être assemblé à 

un automate (non représenté). Le nez de pose 202 des figures 5 à 9 comporte en outre 

un élément de blocage 209.

Le premier élément d’installation 204, 304 est un manchon tubulaire, s’étendant 

selon un axe de pose 210. Le premier élément d’installation 204, 304 comporte une partie 

arrière reliée au corps 208, 308, ainsi qu’une partie frontale 212.

La partie frontale 212 présente une forme apte à s’emmancher dans la première 

empreinte 40 de la tête élargie 35 de la douille 12, 112. En particulier, la partie frontale 

212 comporte une surface radiale 214 ; ladite surface radiale comprend des surfaces 

courbes de forme complémentaire de la surface interne cylindrique 42, alternées avec des 

méplats 215 complémentaires des méplats 46 de la première empreinte 40.

La partie frontale 212 comporte en outre une surface d’extrémité 216 plane. Dans 

le mode de réalisation 302 de la figure 10, la surface d’extrémité 216 est destinée à venir 

au contact du premier épaulement 44 de la douille 12, 112.
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Le deuxième élément d’installation 206 est disposé à l’intérieur du premier 

élément d’installation 204, 304 ; ledit deuxième élément est mobile en rotation et en 

translation autour de l’axe de pose 210 par rapport audit premier élément d’installation 

204, 304.

Le deuxième élément d’installation 206 comporte un fût 220 et une pointe 222. 

Ladite pointe 222, notamment visible en perspective sur les figures 8 et 9, est configurée 

pour s'emmancher dans la deuxième empreinte 70 de la tête 66 de l’élément allongé 16.

Par ailleurs, le deuxième élément d’installation 206 est relié à un moteur du nez de 

pose 202, 302, ou de l’automate, ou encore à un outillage manuel, de sorte à pouvoir 

exercer un couple de torsion sur l’élément allongé 16.

De préférence, la première empreinte 40 de la tête élargie 35 de la douille 12, 112 

et la partie frontale 212 du premier élément d’installation 204, 304 sont configurés pour 

s’emmancher de manière à solidariser temporairement la fixation 10, 110 et le nez de 

pose 202, l’axe principal 14 étant confondu à l’axe de pose 210.

Plus précisément, la profondeur 45 de la première empreinte 40 est choisie 

suffisamment importante pour que les frottements entre ladite première empreinte 40 et la 

partie frontale 212 compensent le poids de la fixation 10, 110. Ladite fixation peut ainsi 

être transportée par l’automate équipé du nez de pose 202, 302 sans autre préhension 

que ledit nez de pose.

Le nez de pose 202 des figures 5 à 9 va maintenant être décrit plus précisément. 

L’élément de blocage 209 est disposé à l’intérieur du premier élément d’installation 304. 

L’élément de blocage 209 est un manchon tubulaire, s’étendant selon l’axe de pose 210, 

entre une extrémité arrière 230 et une extrémité avant 232. Adjacente à ladite extrémité 

avant 232, l’élément de blocage 209 comporte une partie tubulaire centrale 233, dont un 

diamètre extérieur permet la rotation dudit élément de blocage à l’intérieur premier 

élément d’installation 204. L’extrémité avant 232 est réalisée sous la forme d’une 

collerette s’étendant radialement vers l’extérieur par rapport à la partie tubulaire centrale 

223. La surface d’extrémité 216 du premier élément d’installation 204 est destinée à venir 

axialement au contact de ladite collerette 232.

Une surface radiale 234 de la collerette 232 présente une section identique à la 

surface radiale 214 de la partie frontale 212 du premier élément d’installation 204. Plus 

précisément, la surface radiale 234 présente une alternance de méplats 235 et de 

portions d’arcs 236. Dans une position dite d’installation, représentée à la figure 8, 

l’élément de blocage 209 est dans une première position angulaire par rapport au premier 

élément d’installation 204, telle que les méplats 235 et 215 sont alignés. Dans la direction
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de l’axe de pose 210, la longueur desdits méplats 235, 215 alignés est égale, aux jeux 

près, à la profondeur 45 de la première empreinte 40 de la douille 12,212.

La figure 9 représente une position dite de verrouillage du nez de pose 202. Dans 

ladite position de verrouillage, l’élément de blocage 209 est dans une deuxième position 

angulaire par rapport au premier élément d’installation 204 de sorte que les méplats 235 

sont désalignés avec les méplats 215 dudit premier élément d’installation.

Un exemple de mécanisme d’entraînement en rotation de l’élément de blocage 

209 est visible sur la figure 6. La partie arrière du premier élément d’installation 204 

comporte au moins une ouverture latérale 240. Ladite ouverture latérale 240 s’étend 

autour de l’axe de pose 210 selon une portion angulaire correspondant au moins à un 

écart entre les première et deuxième positions angulaires de l’élément de blocage 209.

Le nez de pose 202 comporte en outre au moins une goupille 242 disposée 

radialement dans l’ouverture latérale 240. Une extrémité interne de la goupille 242 est 

fixée à l’extrémité arrière 220 de l’élément de blocage 209. Une extrémité externe 244 de 

ladite goupille 242 forme une saillie radiale à l’extérieur du premier élément d’installation 

204. La goupille 242 est apte à se déplacer dans l’ouverture latérale 240 autour de l’axe 

de pose 210.

Le nez de pose 202 comporte en outre une bague tubulaire 250, disposée autour 

du corps 208 et de la partie arrière du premier élément d’installation 204. La bague 250 

comporte une portion arrière 252 en saillie, par exemple moeltée ou rainurée pour faciliter 

sa préhension manuelle.

A proximité d’une extrémité avant 254, la bague 250 comporte au moins un orifice 

256, de forme sensiblement complémentaire à celle d’une section de la goupille 242. 

L’orifice 256 a par exemple une forme légèrement oblongue, s’étendant axialement.

L’extrémité externe 244 de la goupille 242 est logée dans l’orifice 256. Ainsi, une 

rotation de la bague 250 par rapport au corps 208 du nez de pose 202 permet à la 

goupille 242 de se déplacer dans l’ouverture latérale 240 et d’entraîner en rotation 

l’élément de blocage 209. Une rotation manuelle de la bague 250 entraîne ainsi la rotation 

de l’élément de blocage 209 entre les positions d’installation et de verrouillage.

De préférence, le nez de pose 202 comporte deux ensembles ouverture latérale 

240 / goupille 242 / orifice 256, lesdits deux ensembles étant disposés en vis-à-vis par 

rapport à l’axe 210.

D’autres mécanismes de rotation de l’élément de blocage 209 peuvent être 

employés, notamment adaptés à la mise en rotation de l’élément de blocage par un 

automate.
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Un procédé d’installation de la fixation 10, 110 à l’aide d’un nez de pose 202, 302 

va maintenant être décrit. La fixation 10, 110 est initialement en configuration de 

débrayage. Dans le cas du nez de pose 202 des figures 5 à 9, ledit nez de pose est dans 

la configuration d’installation de la figure 8.

Un automate équipé du nez de pose 202, 302 saisit la fixation 10, 110 en 

assemblant la partie frontale 212 du premier élément d’installation 204, 304 à la première 

empreinte 40 de la tête élargie 35 de la douille 12, 112. L’automate déplace ensuite la 

fixation 10, 110, ainsi assemblée au nez de pose 202, 302, jusqu’à une première et une 

deuxième structures à assembler, percées par un trou traversant.

L’automate introduit la fixation 10, 110 dans ledit trou traversant jusqu’à la mise en 

butée de la tête élargie 35 contre une face avant de la première structure. La douille 12, 

112 est alors reçue dans le trou traversant et les becs d’accrochage 88 des pattes 82 

dépassent de la deuxième structure.

La partie frontale 212 du premier élément d’installation 204, 304 exerce un effort 

axial contre la tête élargie 35 en direction de la première structure, afin de bloquer en 

rotation la douille 12, 112. L’automate introduit la pointe 222 du deuxième élément 

d’installation 206 dans la deuxième empreinte 70 de la tête 66 et exerce ensuite un 

couple de torsion sur l’élément allongé 16. La mise en rotation de la tige 64 conduit le 

filetage de ladite tige à s’engager dans le taraudage de l’ouverture centrale 86 de la base 

80 de l’élément d’accrochage. L’élément allongé 16 se déplace axialement vers les becs 

d’accrochage 88 des pattes 82. La seconde portion 92 de la bague d’assemblage écarte 

alors radialement lesdits becs.

La rotation de l’élément allongé 16 est poursuivie jusqu’à ce que les becs 

d’accrochage 88 soient en appui axial contre une face arrière de la deuxième structure et 

que la tête 66 soit au contact du deuxième épaulement 52 et/ou de la rondelle élastique 

22. Dans le cas de la douille 112, la rondelle 22 est prise en sandwich entre la tête 66 de 

l’élément allongé 16 et l’anneau de guidage 54.

Ainsi, la fixation 10, 110 solidarise l’une à l’autre les deux structures à assembler.

Un procédé similaire, avec une rotation de l’élément allongé 16 en sens opposé, 

permet de désolidariser la fixation 10, 110 du trou traversant desdites structures. La 

fixation 10, 110 peut ainsi être réutilisée.

Dans le cas du nez de pose 202 des figures 5 à 9, une variante au procédé ci- 

dessus permet de verrouiller la fixation 10, 110 audit nez de pose pour en faciliter le 

transport.

Plus précisément, selon ladite variante, un opérateur saisit la fixation 10, 110, et 

insère la partie frontale 212 du premier élément d’installation 204 et la collerette 232 de
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l’élément de blocage 209 dans la première empreinte 40 de la tête élargie 35 de la douille 

12, 112. Les méplats 215, 235 sont alors alignés avec les méplats 46 de la douille 12, 

112. L’opérateur tourne la bague 240 dans un sens, de sorte que l’élément de blocage 

209 atteigne la position de verrouillage représentée en figure 9. Dans cette position, les

5 portions d’arc 236 de la collerette 232 sont disposées dans le volume en creux de la 

surface interne cylindrique 42 de la première empreinte 40, entre l’épaulement 44 et une 

extrémité axiale des méplats 46. Ainsi, la douille 12, 212 est bloquée axialement à 

l’intérieur du nez de pose 202 et peut être transportée dans n’importe quelle direction 

horizontale ou verticale jusqu’aux première et deuxième structures à assembler.

10 Une fois la fixation 10, 110 solidarisée aux structures à assembler, l’opérateur

tourne la bague 250 dans l’autre sens, de sorte à replacer l’élément de blocage 209 en 

position d’installation puis à débloquer axialement la fixation 10, 110 du nez de pose 202.

Le verrouillage axial de la fixation 10, 110 dans le nez de pose 202 par l’élément 

de blocage 209 permet le transport de la fixation 10, 110 dans n’importe quelle direction

15 sans risque de perte de ladite fixation. Il permet également le retrait de la fixation 10, 110 

des deux structures en exerçant simplement une traction sur le nez de pose 202, même si 

du mastic interposé entre les structures à assembler a durci autour de la douille 12, 112.
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REVENDICATIONS

1.-Douille (12, 112) de fixation pour l’assemblage d’au moins deux structures 
préalablement percées, ladite douille s’étendant selon un axe principal (14) entre une 
première (30) et une deuxième (32) extrémités ouvertes, ladite douille comprenant un 
corps sensiblement cylindrique (34) et une tête élargie (35) ;

ladite tête élargie comprenant des premières surfaces de montage (42, 46) aptes 
à s’assembler à un premier élément d’installation (204) et à bloquer en rotation ledit 
premier élément d’installation autour de l’axe principal,

la douille comportant une première empreinte (40) sensiblement cylindrique 
s’étendant selon l’axe principal depuis la première extrémité, ladite première empreinte 
aboutissant à un épaulement plan (44) sensiblement perpendiculaire audit axe principal, 
la première empreinte et i’épaulement plan étant reçus à l’intérieur de la tête élargie,

la douille étant caractérisée en ce que les premières surfaces de montage (42, 46) 
sont formées par une surface interne de la première empreinte et comprennent des 
méplats (46) formés radialement en saillie ou en creux par rapport à une surface interne 
cylindrique (42) de ladite première empreinte.

2. - Fixation (10, 110) pour l’assemblage d’au moins deux structures préalablement 
percées, comprenant :

- une douille (12, 112) selon la revendication 1, et

- un élément allongé (16), mobile à l’intérieur de la douille, ledit élément allongé 
comprenant une tige (64) sensiblement cylindrique et une tête (66) disposée à une 
première extrémité de ladite tige,

ladite tête de l’élément allongé comprenant une deuxième empreinte (70) 
sensiblement cylindrique s étendant selon l’axe principal, ladite deuxième empreinte 
comprenant des deuxièmes surfaces de montage aptes à s’assembler à un deuxième 
élément d’installation (206) et à solidariser en rotation l’élément allongé et ledit deuxième 
élément d’installation autour de l’axe principal.

3. - Fixation selon la revendication 2, dans laquelle la douille comporte un anneau 
interne (54) de guidage axial de la tige (64) de l’élément allongé, ledit anneau s’étendant 
radialement à partir d’une surface interne (37) du corps (34).

4. - Fixation selon l’une des revendications 2 ou 3, dans laquelle la tige (64) de 
l’élément allongé est pourvue d’un filetage.



14

5

10

15

20

25

30

35

5.- Fixation selon l’une des revendications 2 à 4, comportant en outre un élément 
d’accrochage (18), ledit élément d’accrochage comprenant :

- une base (80) apte à coulisser dans la douille selon l’axe principal, ladite 
base comprenant une ouverture centrale (86) ; et

- des pattes (82) reliées à ladite base autour de l’ouverture centrale, lesdites 
pattes s’étendant à travers la deuxième extrémité ouverte (32) de la douille, chaque patte 
comprenant un bec d’accrochage (88) ;

l’élément allongé étant mobile selon l’axe principal dans l’ouverture centrale (86) 
de la base, de sorte à déplacer radialement les pattes (82) entre une position rétractée et 
une position déployée.

6, - Fixation selon la revendication 5 prise en combinaison avec la revendication 4, 
dans laquelle l’ouverture centrale (86) de la base est pourvue d’un taraudage 
complémentaire du filetage de la tige (64) de l’élément allongé.

7, - Fixation selon la revendication 5 ou la revendication 6, dans laquelle une 
seconde extrémité de l’élément allongé comporte un ergot (68) s’étendant selon l’axe 
principal depuis la tige, ledit ergot ayant une dimension transversale inférieure à une 
dimension transversale de la tige,

la fixation comprenant en outre une bague (20) assemblée audit ergot, ladite 
bague formant une butée axiale par rapport à la base (80) de l’élément d’accrochage.

8, - Fixation selon la revendication 7, dans laquelle la bague comporte une 
première (90) et une seconde (92) portions sensiblement cylindriques, alignées 
axialement, lesdites première et seconde portions ayant respectivement un diamètre 
externe inférieur et supérieur à un diamètre minimal de l’ouverture centrale (86) de la 
base, une jonction entre lesdites première et seconde portions formant la butée axiale.

9, - Nez de pose (202, 302) pour l’assemblage d’une fixation selon l’une des 
revendications 2 à 8 avec au moins deux structures préalablement percées, ledit nez de 
pose comportant :

- un premier élément d’installation (204, 304) de forme tubulaire, ledit premier 
élément d’installation présentant une partie frontale (212) apte à s’emmancher 
dans la première empreinte (40) de la tête élargie de la douille (12, 112),
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ledit premier élément d installation étant configuré pour s’assembler aux méplats 
(46) des premières surfaces de montage de la tête élargie, de sorte à bloquer la 
douille en rotation autour de l’axe principal ; et

- un deuxième élément d installation (206) disposé à l’intérieur du premier élément 
d installation, ledit deuxième élément d’installation comprenant une pointe (222) 
configurée pour s’emmancher dans la deuxième empreinte (70) de la tête (66) de 
l’élément allongé (16) et pour s’assembler aux deuxièmes surfaces de montage, 
le deuxième élément d installation étant apte à exercer un couple de torsion sur

ledit élément allongé.

10. - Nez de pose (202) selon la revendication 9, comprenant en outre un élément 
de blocage tubulaire (209) mobile en rotation à l’intérieur du premier élément d’installation 
(204), le deuxième élément d installation (206) étant disposé à l’intérieur dudit élément de 
blocage, une extrémité axiale dudit élément de blocage présentant une collerette (232) 
s’étendant radialement vers l’extérieur,

la partie frontale (212) du premier élément d’installation et la collerette (232) 
présentant respectivement une première (214) et une deuxième (234) surfaces radiales 
de section identique,

le nez de pose étant tel que, dans une première configuration dite d’installation, 
lesdites première et deuxième surfaces radiales sont alignées axialement, ladite collerette 
étant ainsi apte à s’emmancher dans la première empreinte (40) de la tête élargie de la 
douille (12, 112), de sorte à venir en appui axial d’une part contre l’épaulement plan (44) 
de la douille (12, 112) et d’autre part contre la partie frontale (212) du premier élément 
d’installation.

11. - Nez de pose selon la revendication 10, dans lequel les première (214) et 
deuxième (234) surfaces radiales sont configurées de sorte que, dans une deuxième 
configuration dite de verrouillage, une portion (236) de la deuxième surface radiale forme 
une saillie externe par rapport à la première surface radiale.

12.- Ensemble (200) pour l’installation d’une fixation, ledit ensemble comprenant 
une fixation (10, 110) selon l’une des revendications 2 à 8 et un nez de pose (202) selon 
la revendication 11, ladite fixation et ledit nez de pose étant configurés de sorte que, dans 
la deuxième configuration de verrouillage, la collerette (232) est apte à être bloquée 
axialement entre l’épaulement plan (44) et les premières surfaces de montage (46) de la 
douille (12, 112).
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